
TI-CHÂTEAU CAMP ROMAIN A HOTTON 

En Belgique, nous connaissons une trentaine d’oppidums… 

Un peu d’histoire, le saviez-vous ? 

Oppidum ? Ce sont des promontoires ou des falaises qui sont situés au point de 

jonction de deux vallées dans une boucle de cours d’eau. 

On leur donne aussi le nom de Châtelet, Castelet, Castillon, Cheslé, Cheslin, 

Chession, Chestai… 

Ti-château ? Ti était l’abréviation de Titus ou de Tibère, il s’agit plus exactement 

de « Thier-château » qui signifie en wallon Ti-Tchestè, château sur le thier. 

Ti-Château à Hotton : 

A l’origine, ce site a été occupé par les populations néolithiques, ensuite par les 

Celtes et les Romains. Cet ancien oppidum a toujours été dénommé « camp romain 

» par les Hottonnais. C’est un promontoire rocheux élevé en forme de presqu’île 

dont l’isthme et toutes les parties faibles ont été pourvus de retranchements qui 

servait de refuge « temporaire » à nos populations romanisées. 

Objets découverts : 

Monnaies impériales romaines, boucles d’oreilles en or, une épingle à cheveux en 

or, des monnaies gauloises. Des anciennes pièces et une maquette se trouvent 

aujourd’hui au musée archéologique à Arlon ou au musée du cinquantenaire à 

Bruxelles 

Description du site : 

Cet ancien camp romain est classé par la Commission des Monument et sites 

depuis 1948. Ce camp retranché a une superficie de 17.700 m², il domine la vallée 

de l’Ourthe à +/-62m. La face Nord est protégée par un rempart ou pente de 35 à 40 

degrés, et couronnée par un fort épaulement sur 200m. Sur la face Sud, des rochers 

à pic au pied desquels coule la rivière. Le côté Est, avec un accès difficile, était 

défendu par un double épaulement (encore visible) à l’époque précédé de fossés et 

surmonté de palissades. Cette installation est connue sous le nom d’ « éperon barré 

» soit un promontoire défendu naturellement de 3 côtés et accessible par un seul, 

lui-même fortifié. 

Depuis cette position avantageuse, la garnison surveillait le cours de l’Ourthe vers 

l’Est, le Sud et l’Ouest ainsi que les voies romaines conduisant vers Tongres. 



(source de Mr DAUX, Ingénieur des mines français, chargé de plusieurs 

explorations par Napoléon III) 

Le site se termine par une muraille calcaire, plongeant dans la rivière. Cette paroi 

rocheuse a conservé un souvenir du travail des érosions des eaux, une roche trouée, 

le trou Fré-Djame qui est un reste de couloir souterrain. 

Un peu d’histoire… 

On ignore si ce camp était occupé en permanence par une garnison ou si en cas de 

danger, l’oppidum servait de camp de refuge et abritait les populations 

environnantes pendant la durée des attaques extérieures. 

Tî-château était un point stratégique important en raison de sa situation 

géographique privilégiée. 

C’est à proximité du camp vers l’Est que fut construite la villa romaine d’Héblon, 

ensemble résidentiel qui garda son importance même après l’époque romaine et qui 

donna naissance au village d’Héblon, qui est Werpin aujourd’hui. 

« Une fenêtre de la chapelle de Werpin , dont le châssis est de pierre de sable, arc 

un peu surbaissé, est romaine ; ainsi que celle qui se trouve derrière l’autel. Ces 

deux fenêtres viennent de la villa d’Héblon (Mr le Juge GEUBEL) 

La commune de Hotton entreprend des fouilles en 1991 et 1992. Des tranchées ont 

été ouvertes dans les levées de terre côté Est. 


